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			Ce livre est dédié à mon père, Earl, l’homme le plus courageux que je connaisse. Il a servi son pays non seulement en temps de guerre, mais aussi en temps de paix, 
en élargissant notre compréhension de l’univers 
par l’intermédiaire de l’exploration spatiale.

			Je dédie également ce livre à ses camarades anciens combattants et à tous les courageux membres 
des Forces armées des États-Unis qui défendent notre liberté d’expression et notre liberté de religion.

		

   

 
		
			Préface

			En tant que chercheur dans le domaine des expériences de mort imminente (EMI), je n’étais pas emballé à l’idée de travailler avec des médiums, en particulier durant les premières années de ma carrière. Mon travail sur les expériences de mort imminente et mon intérêt pour les ovnis étaient déjà suffisamment outranciers pour un universitaire comme moi. De plus, essayer de prouver l’existence d’une vie après la mort ou même de défendre la possibilité de la survie de la conscience après la mort physique ne m’avait jamais intéressé. J’ai toujours été davantage intéressé par ce que les expériences de mort imminente peuvent nous apprendre, laissant à mes étudiants et à mes lecteurs le soin de tirer leurs propres conclusions. 

			Pour un universitaire, côtoyer des médiums d’un peu trop près et parler de la vie après la mort est la meilleure façon de se faire expulser de la sphère scientifique : c’est bon pour les journaux à sensation, non pour les salles d’une grande université. Cependant, durant mes années de recherche sur les états de conscience altérés et les EMI, j’ai beaucoup appris des médiums. Il ne fait aucun doute pour moi que certains d’entre eux sont capables de transmettre des messages de l’Au-delà et de savoir des choses au sujet de leurs clients qu’il serait impossible de découvrir par des moyens normaux. Et naturellement, j’avais lu des ouvrages sur plusieurs médiums célèbres du passé : Leonora Piper, Gladys Osborne Leonard et plusieurs autres. Pourtant, je n’ai jamais moi-même cherché à rencontrer un médium jusqu’à tout récemment, après qu’il me fut arrivé quelque chose de très étrange que je n’ai pas pu finalement cacher sous le tapis. Comme je devais l’apprendre par la suite, cela concernait mon père.

			À un très jeune âge, quand il est parti pour la guerre dans les années 1940, j’ai été séparé de mon père. Bien qu’il ait survécu à la guerre, pour diverses raisons, il n’est jamais revenu à la maison, puis il est mort jeune, à 41 ans, alors qu’il travaillait comme artiste à New York. 

			Devenu un homme adulte, j’ai commencé à penser souvent à mon père et à sentir sa présence dans ma vie, sous la forme d’une influence qui me guidait. Ayant une formation scientifique, ma première réaction a été de douter de cette sensation, mais je percevais au fond de moi que ce lien était réel, alors, j’ai décidé d’écrire un livre sur mon père et son effet supposé sur ma vie après sa mort ; je l’ai intitulé My Father, Once Removed.

			Puis, il y a deux ans, certains de mes amis – indépendamment les uns des autres même s’ils étaient tous plus ou moins impliqués dans l’étude des EMI – ont commencé à me raconter qu’ils avaient vécu une expérience fantastique avec un médium (ce n’était jamais le même, cela dit) et à me demander si j’avais déjà songé à participer à une lecture. La plupart d’entre eux m’exhortaient à le faire. Évidemment, je déclinais discrètement leur offre en essayant de faire dévier la conversation vers d’autres sujets, mais c’était toujours à recommencer !

			Après la quatrième expérience de ce genre, j’ai finalement succombé et pris rendez-vous avec l’un des médiums que m’avait chaudement recommandés l’un de ces amis. J’ai ensuite écrit un article sur ma lecture, au titre quelque peu humoristique, « Medium Hot », que j’ai finalement inséré au dernier chapitre d’une version révisée et augmentée de la biographie de mon père. Je vous épargnerai les détails, mais cette lecture a corroboré de façon indépendante tout ce que j’avais appris ou deviné au sujet de la vie de mon père, ce que personne n’aurait pu découvrir par des moyens normaux. Non seulement cela, mais le médium a également insisté sur l’amour profond que mon père avait pour moi, ainsi que sur son rôle posthume dans ma vie, que je sentais depuis longtemps. De plus, le médium a pu me renseigner avec précision sur des détails extrêmement obscurs de ma vie de famille qui m’ont renversé. C’est une chose de lire ce genre de trucs dans les livres, c’en est toute une autre d’en faire soi-même l’expérience !

			Dans tous les cas, il est maintenant évident pour moi que la science et la médiumnité ne sont pas incompatibles, en particulier quand le médium se concentre sur des faits pou-
vant faire l’objet d’une vérification objective. C’est la raison pour laquelle je trouve ce que Mark Anthony a observé au sujet de l’Au-delà extrêmement instructif. Ses observations sont fondées sur une approche scientifique et logique, et reposent sur des preuves et non sur des suppositions ni des conclusions hâtives. C’est l’une des facettes de Preuves d’éternité qui m’impressionnent le plus. Mark a pris soin de démontrer pourquoi il est important de laisser de côté nos attentes négatives et nos peurs quand nous explorons le monde des esprits et des entités normalement invisibles. Évidemment, l’inconnu a tendance à nous faire peur, tout comme nous avons peur de la nuit, mais les comptes rendus de ses rencontres avec des esprits sont très révélateurs à cet égard, en plus d’être fascinants.

			Mark aborde la communication avec les esprits avec sé-
rieux et professionnalisme. Malgré son approche rigoureuse, parce qu’il organise des démonstrations publiques de communication avec les esprits, cet avocat qui parle aux morts n’est certainement pas à l’abri du ridicule. Toutefois, grâce à son sens de l’humour, à l’intégrité dont il fait preuve dans son travail spirituel et, plus important encore, à sa foi en Dieu, c’est souvent lui qui a le dernier mot ! Pour ma part, même s’il m’arrive d’avoir des échanges enrichissants et stimulants avec des sceptiques convaincus, je trouve pénibles les démystificateurs déguisés en sceptiques, enfermés qu’ils sont derrière les barreaux de leur propre idéologie ; alors, j’essaie de les éviter.

			Il existe plusieurs points de résonance et une grande cohérence entre les travaux de Mark et la recherche sur les EMI. L’un des aspects fascinants de Preuves d’éternité est que les messages de l’Au-delà reprennent le récit à l’endroit exact où les EMI s’arrêtent, pour former un tout parfaitement cohérent. Plus important encore, peut-être, est le fait que les implications spirituelles pour les vivants dans ce monde (pour ce qui est des valeurs qui devraient gouverner nos vies) et pour l’existence d’une vie après la mort coïncident avec les observations de la recherche sur les EMI.

			Les grandes questions, évidemment, sont : Que se passe-t-il après la mort ? et À quoi ressemble l’Au-delà ? Plusieurs parmi ceux qui ont étudié la vie après la mort, y compris Mark, ont avancé l’hypothèse que l’Au-delà possède plusieurs niveaux, si on peut dire, et que les défunts sont naturellement attirés vers les niveaux qui leur conviennent le mieux. Il semble y avoir consensus : l’archétype de l’enfer n’existe pas, et les personnes qui ont vécu une expérience de mort imminente vont dans le même sens. Un autre point commun entre les observations de Mark et la recherche sur les EMI concerne la réincarnation. 

			Au cours de mes recherches (et dans d’autres travaux portant sur les EMI), j’ai découvert que les personnes ayant vécu une EMI étaient par la suite plus ouvertes à l’idée de réincarnation et que plusieurs d’entre elles finissaient par y croire sous une forme ou une autre.

			Mark Anthony aborde plusieurs questions délicates dans Preuves d’éternité, y compris celle du suicide. Du point de vue de la recherche sur les EMI, mes collègues et moi avons découvert que les personnes qui ont tenté de se suicider vivent le même genre d’expérience initiale que les personnes qui ont vécu une EMI à la suite d’une maladie ou d’un accident : elles aperçoivent la Lumière, elles aussi, et ressentent tout l’amour qui lui est associé. Néanmoins, elles comprennent que leur suicide n’aurait rien résolu et qu’elles auraient eu à nouveau à surmonter les mêmes obstacles. En effet, d’une certaine façon, il est impossible de se tuer, car même si notre corps meurt, nous découvrons ensuite que nous sommes encore vivants. C’est pourquoi pratiquement toutes les personnes reviennent avec la conviction que le suicide n’est pas une solution. C’est plus compliqué que cela, évidemment, mais les observations de Mark au sujet des personnes qui se sont suicidées coïncident avec ce que j’ai découvert dans mon étude des EMI.

			Un autre point de convergence entre les travaux de Mark et les découvertes de la recherche sur les EMI est que nous ne perdons jamais notre individualité, même si nous faisons partie de quelque chose de beaucoup plus grand que nous. En effet, nous conservons le sentiment de notre propre personnalité après être devenus esprits, tout comme Mark l’a observé. La même chose m’a été rapportée par les personnes ayant vécu une EMI que j’ai interrogées à ce sujet.

			Par conséquent, les travaux de Mark ont essentiellement les mêmes implications que la recherche sur les EMI pour ce qui est de la façon dont nous devrions vivre notre vie, et vont même plus loin que les études sur les EMI en montrant clairement au lecteur pourquoi nous ne sommes jamais séparés de nos êtres chers et à quoi ressemble la vie après la mort du corps.

			J’ai également adoré le point de vue de Mark sur les animaux dans l’Au-delà, car certaines personnes ayant vécu une EMI disent aussi avoir rencontré leurs animaux domestiques décédés durant leur expérience. Et Mark possède un sens de l’humour délicieux, qui donne à ses propos encore plus de profondeur et de charme.

			Sur une note plus sérieuse, comme Mark l’indique et comme la recherche sur les EMI le montre, nous découvrons que nous sommes responsables de nos actions ici-bas et que nous en subirons les conséquences plus tard, même après la mort. Je tiens cependant à préciser que durant la portion d’une EMI où nous passons en revue notre vie, nous n’avons jamais l’impression d’être jugés ni punis. Au contraire, nous voyons simplement les résultats de nos actions sur les autres et nous en ressentons les effets comme si ces actions nous avaient également affectés. 

			Nous en retirons par conséquent un sentiment de justice parfaite : nous récoltons vraiment ce que nous semons. Nous comprenons alors que la Règle d’or n’est pas un simple précepte moral : c’est vraiment ainsi que les choses fonctionnent. À nouveau, il y a ici, je crois, un fort point de résonance avec Preuves d’éternité.

			Cela dit, le parallèle le plus important peut-être entre les travaux de Mark et la recherche sur les EMI est la conclusion que notre vie est éternelle. La Lumière de la divinité brille en chacun de nous, et cette prise de conscience chasse la peur de l’inconnu quant à ce qui survient après notre mort. La vie continue après la mort du corps, et les travaux de Mark mènent inévitablement à la conclusion que nous possédons une âme reliée à une conscience encore plus grande qui continue de vivre sous la forme d’un esprit dans une autre dimension : un royaume où une intelligence supérieure de l’amour inconditionnel existe pour nous accueillir à notre retour quand le temps est venu pour nous d’aller vivre ailleurs.

			Kenneth Ring

			Professeur émérite de psychologie 
à l’Université du Connecticut, 
auteur du best-seller Lessons from the Light
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